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QUOTIDIEN 

Le conflit italo-angla.is 

Les preu1iers t)atea1ix charbon11iers 
italiens conduits aux Do\\rns 

l ' ....... ~ • ' : • j- J: •• 

POLITIQUE 

LA REUNION DU CONSEIL DES 
MINISTRES A ANKARA 

Ankara, 5 A.A.- Le Conseil des mi
nistres s'est réwù aujourd'hui à 10 b. 
30 sous la présidence du premier mi · 
nistre, M. Refik Saydam et a délibére 
jusqu'à 14 h. sur les différentes ques -
tion.s figurant à l'ordre du jour. 

• 

ET FINANCIER DU SOIR 

Le problè1nc de 
avoir le 

la reconstruction d'Istanbul 
pas sur celui de sa defense r 

••• 

doi t-i 1 

Le Dr. Lütfi Kirdar parle 
la presse ' a 

LA CLAIRVOYANCE DE 
1 M. WINSTON CHURCHILL 

1 --o-
1 UNE NOTE DU POPOLO DJTAUA 
1 Milan, 5· - Le « Popolo d' lla/ia > «>u-

lit~ Je panétyrique de Wins*'n Chur 
chill fn;t par fa c: Revut:" de Pari:; ~ qui fa 
défini « un ArruuJ homme dans une époque 

de ~tits hommes >. L'impression suscitée parmi 
les neutres par la note du 

gouvernement fasciste 

LA PRESENTATIÔ.N DES LETTRE:,, 
DE CREANCE DU MINISTRE DE 

BULOARIE 

Le iournal milanais se demande, à c~ 
1• 1 

1 prOJX>S, ..,, par hasard. les forces intelJ~·-
Ct:rtains confrères se sont plaints. de c .. j quelqul'S jard1ns ainsi qu à l'éla.bcrration' tuelles de Winston ChurchiJJ éAalemt!4r 

que l'oo attribue plus d'in1portance à !a1 des plans de l'hôpital qui sera édifjé à M1 ne a;eraienr pas d;sproJX>rtionnél>s ave<" il'"~ 
Ankara. 5 A.A:=r'.e président ùe li• reconstruction de Ja ville qu'à sa défense.\ cidiyekoy et les stades devant être amf be,o;n,, pourtanr va<res .d• la Grand• -

République. Ismet Inonü. a re~u aujour·- Le Dr. L(ltfi Kirdar •,répondu hier, à cesl ~agés .à Dolmab~hçe en même temp~ qu'à Bretagne tour comme cela e<r arrivé à M. 
~·~ d'hui, dans l'après-rrùcli, à 16 h. à Çan critiques. Il a souligne, dans ses déclara -

1 
l élarg1ss"'."mt des places de Taksim M Horo Belisha qu;, ,uivanr Je• déclaration• 

Londres, 5. - Répondant aujourd'hui il vèle la véritable attitude d·e l'Angleterre, kaya, avec If" cérémonial d'usage. S. E. üons à la press<e qu'il n'y a pas de mou· de Bayazit nu dégagemmt des abords è".l de M Cliamb.rlain, dur quitter I• 11<>u • 
une Question Qai lui était posée aux Corn- vis à vis des intérêts vitaux et de droits des M. Kirov, ministre de Bulgarie, qui lui vement de reconstruction, dans toute l'ac-.ll mausolée de Bayazid et de cert.a1ncs au - ,·erneme-nt t.>n raison dt> son trop Arand 
munes, le ministre de la g;,ierre économi - nations non-bclligérantes. Par cette me - a remis ses lettres de créance. A la ré- c tion du tenn<>, étan1: donné que la r~·, tres ent:rt-priS:t."S. tal~nr Pnr ailleurs, M Churchill a fourni 

Que M. Cross a confirmé que Je charbon sure on voudrait exercer un chantage con- ception assistait M. Numan Menemen- t:rati.on d'une ville commt: l!)tanbul ex:. ::. En ce qui concerne la protection <-t riact>mment au;i.. Commune,,. une preuve de 

allemand embarqué à Rotterda.m et destiné tre l'Italie afin de l'obliger à céder et à cioglu, secrétaire-général des Affaires gerait des millions de livres. ' la défense passive de la ville nous som . son habileté étonnante, lorsqu'il a déclaré 
à ritalie est sujet à la confiscation. Il a envoyer ses navires dans la zone dang«"'· étrangèr ... s. 1 _ Les travaux que nous avons entre- mf"S absolum(·nt d'aC'Cord avec nos C"On - f'n ..,·adrf"s.."nnr auv neutre-s, qu'il t-n a\·ttd 
ajouté que deux vapeurs italiens qui a - reuse, le long des côtes britanniques pour - ·• . ... ... touchf'f" à un para à l'em _I tredicteurs quant à son importance rt ;.a n"-~z· 
vaient quitté Rotterdam avec une carg9.i- y charger du charbon britannique et s-a - i runt de 

5 
millions de livres que nous a- priorité sur toutes les autres affaire!;. < Mai~ - a

1
oure lt• < PorJolo dltc1ha 

L'INCIDNT DE FRONTIERE pns sa.- 1 

son d-e charbon allemand ont ~té invités à tisfaire ainsi les exportateurs anglais.Mais BULOARO-ROUMAJN ~ p .._ cté à la Banque des Muni.ci -, > Les grandes entreprises de rc:x:-ons - - on peut cirer un~ ncXrfl manilestatio!'l 
vons conua 

toucher un port de contrôle britanniqu~. l'Italie fasciste connaît ces aspirations et IL A ETE REGLE . 1 palités, se limitent _ a dit Je Vali - ', truc'.ion sont to~t naturellement renvo •

1 

de la chmé de "u'' de M Churchi/J · cr 
Une information de < Reater > précise ces situations dep:iis l'époque dleS sanc - Sofia, 6 (A.A.) - Un commuraqué of- 1, haltage de cer~aines avenuc-s avec un yées è la fin de la guerre. l.;es expériences lut à l'ocC'asion de~ sanctions quand, Pn 

qu'il s'agit des vapeurs charboruùers.Loatli tions. Elle possède son e>:;périence en cette ficiel précise que finci~ent de _frontière :~~on de livres économis&..s sur notrc1 que nous pourrons rfaliser dû fait de ll · pr(..,enct:a dt• J't!tourderit>- rnouie de flralie. 

et Orata. matière et_ sait comment répondre aux at- roumano-bulga;e. se réduit à cecJ : d"'!x 
1 
budget ordinaire. Nous avons proc<dé ~: guerre en Europe nous permettront de rt qui anut osé délier la lJotre antlaise, il 

Le ministre a d6nenti les ru.meurs qui taques dLngées contre son indépendance, Aardes bul4ares eJarés entrèrent en tern ~ 1 , 1 constrüction de cinq à SlX c- construire Istanbul, conformément à s<·s pleura sincèremenr sur J~ wrt trsAique df" , . outre a a 1 
circulent suivant lesquelles certaines va- son existence et son honneur. toire roumain. Les Aardes lbumams ouvr1-

1 
d' casino à l'aménagement de nouveaux besoins rant dt" 1eunes irRliens qui, coupés des 

.. . . co es, :.in --·-------,,-----peurs italiens chargés de charbon bénéfi- Les Munchn~r Neuster Nachrichten > rent Je leu, blessant un bulAare, qui décé- j _ -- -··- - - - - mers de JtJ pat rit-, df"\·aif"nt êrrf' c..Jon<>idér/.s 
cieraient du libre passage. Il a conclu qu dans une correspondance de Rome, relè- da. Les autorités frontalières bul~es ot' UN INCIDENT A LA CHAMBRE UN OUVRAGE SUR LA GUERRE comme perdu.• •. 
l'intention du gouvernement est d'appli vent la documentation précise, la valeur roumaines se réunirent et réglèrent rinci- BELOE CIVILE EN ESPAGNE 
QUcr exactement les m<:Sures qu'il a an - juridique de la note italienne qui démon- dent dont Js nature exclut toute suite. -o-
noncées. tre la violation par l'Angleterre des r~les LE MINISTRE DE L' INTERIEUR Bruxelks. 6 A.A.- Un vif incident 

L' « Everungs News • public :in articlt du droit des gens. La note est considérée ALBANAIS A MILAN survint pendant la cliscussion à la Cham 
intitulé : c Les droits de Ja Grande Bre - comme un des documents les plus intéres· . . . , . . bre sur le projet de loi de la défellSt' 
tagne •. Il y est dit en substance : Nous sants, au point de vue juridiq".le de la pré- Mllan, 6 - Le mrrustre de l lntenei·r des institutions nationales, à h suite 
ne pouvons pas peimettre que des quanti- sente guerre. et les autres persotmalités albanaises des attaques du rexiste Degrelle contre• 
tés de charbon allemand aussi considéra - La < Nazional Zeitung > souligne l'i.rn- sont arrivées de Tirana en avion. D' la politique socialiste depuis la guerrt>. 
ble prennent le chemin de l'étranger. Nous portance du fait qu'une grande nation ont visité le monument aux morts d<! La séance fut suspendue. 
pouvons sympathiser 11vec l'Italie et, il n' non-belligéranre ait parlé non seulement la guerre et la chapelle votive aux 

y a pas de do:.ite que nous désirons parve- en son propre nom, mais au nom de tous morts de la révolution fasciste où ih UN ENTRETIEN DE M. CHAMBER 

LAIN AVEC LE ROI 

Rome. 6 · S. M. le Roi et Empe 
reur a reçu le général Bioncli Mauro , 
chef du service historique de l'armée . 
qui lui a pré<lenté un exemplaire d., so:: 
ouvrage en 4 volum~,; sur la guerre c' 
•;le en Espagne. 

UNE MISSION NAVALE 

HOLLANDAISE EN !Til.LIE 

Naples. 5 - La mission na ·1 t e hol 
nir au plus tôt à un accord. Mais nous les neutres, de toutes les questions qui les ont déposé des CO\ll'Qnnes ornées c ~ 
ne pouvons abandonner :me arme qui es touchent de pr~ dans C'ette guerre et q~· couleurs albanaises. Les hôtes albanai' 
essentiell~ pour notre conduite de la guer. elle a>t dit tout ce qu'ils n'ont pas le cou- se sont rendus ensuite au «Covo>, l'an
"" >. rage ou la possibj,]ité d'exprimer. D'ail - cienne réda.ction du •Popolo d Italia c• 

-o- - landaise, qui se trouvait en I~a1ic de · 

Les autres journaux publoent des arti - leurs l'écho que cette note a trouvé dans au local actuel du journal dont ils or.•. 
cles conçus plus ou moins dans la même ~es pays en question, l'intérêt passionné ,\'isité les installations. Le soir ils ont 

Londres, 6 A.A. - M. Cham'.>erla.;1 puis quelques jours a vi,o'té ce matin 
eut hier soir un long entr<'tien avec 
Roi au palais royal. 

. .: les chantiers et usines rle f{Ut't'r(' il!? 
Naples. 

LLOYD GEORGE ET LES 
REVENDICATIONS DE L'ITALIE 
Buenos Ayres. 5 - Dans un articl•. 

écrit pour un journal sud-aniéricain,P1. 
Lloyd Oeorge sourient que l'Europe 11 

con11aîtra pas de règlernent définitif . 
tant qu'une place n'aura pas été réser
vée aux revendications de l'Italie. 

-0--

L'IMPRIMERIE CLANDESTINE DE 

L' HUMANITE• 
Paris, 6 A.A.- On découvrit à Ar

ceuil une imprimerie rlandestine où l'on 
imprimait L'Humanité» pour l'envoyer 
en province. 

sens. avec lequel ils suivent l'évolution ulté - assisté à un gala à la Scala. 

L'ARRIVEE AUX DOWNS rieure de la situation. démontrent bien :a LES EXPLOSIONS DE ZAGREB 
UN APPElL DE M. MATCHEK portée du document· 

Paris, 6 (Radio). - On précise que le PLUS D'ILLUSIONS ... 
Premier des six vapeurs charbonniers ar- . , . Belarsde, 6 (A.A.) - Oom.me on /e sait 

. Pans, 5. - L « Excels1or > relève q·.re .
1 1 

. d pJ • d 
r&.lsonnés par les Anglais, l'011ata est ar- 1 y a que ques }OUTS, es ex osions e 
. le ton de la note de protestation italienne ch d d .

1 
__ _,_.:,.;., t > z 

nVé aux De1wns hier au crépU.9Cule suivi . . . . . ar~ e ynruru e se ,,.~v•~•en " a· 

Les So,·iels tente11l <Je 1>1·,~nd1·e J>ied s111· 

1(\ li1101·al septe11t1·i<)11al d11 g<lJf,~ (le \ 1ii1>111:i 
-·~ à Londres suffmut à d1ss1per les dermè- d . b' tél 'phon' t Par le Loata et le Numidia. Les vapeurs, . . . . , §reb, ans SIX ca rnes e 1qu&s e 

q"' < res 1llus1ons que pourrwent nournr l An - d .d r! 1r·•·-a1 d z ....,.b 
""'1 ctaient convoyés par des destroyer3. ans le corrt or un JIJUu e a

8 
...... 

gleterre et la France de pouvoir convain-
ont mouillé à l'entrée nord de la rade. Ils A cette ooaasion, le v;œ-pl'ésidenl du oon-

cre l'lt&lie de leur bon droit et de la ral-

• mines Des 
SOnt entrés dans le port hier soir. Le dé- seil, M. Matchek, adressa hier """procla-
ch lier àleur cause. . .,, é . d 

argement du charbon n'a pas commen - L'IMPRESSION AUX ETATS-UNIS mat.on s.,,evant ner/liquement oonlre • 4-~ 

explosent sous chaque 
de la ville détruite 

• pierre 

Cé. On attend un ordre à cet égard les W h. T 
1 

. tels actes de rerit;>risme et exigeant /e 1usle 
dernières instructions du rninist~re du blo- as mgton, 5· - ous es. Journaux re- châtiement des coupables. M. MatchoJ.. Frout de Carélie rôte mériclion.ale du golfe de Vüpuri,o;.t Dans la partie onental<' du d.i;;pos1ti 1 

eus. On estime qu~ la durée du séjour des produi"":'t avec.un grand rel•"! la note .de }Xoclama notamment que ces actes éma _ - -- essayé d'atteindre les iles de la côte oc- et jusqu'à Taipalé. feu d'artillerie. 
V protestation italienne. Le « Chicago Da1lv · · . 'd tal d lf d V" · n~ · 

"Peurs italiens aux Dawns sera réduit uu N 1 N y k P obs • nent des quelques inçlividus JXoba.b/ement Un correspondant italien decnt corn- Cl en e u go e e upun. ut:S \'10 · 

rn:"'-'"-. eWs > et e NI- or ost > er- à , Se •·· d · • h d H Jsi k' lents combats ont eu pour the·a·tre la ~-- .. ~.. 1 . 1 . la solde d'etranters ennemis des r,,.,., me suit, dans une cpec c e e n : . Front de l'Est l.'OPJN vent que e pôlnt d e vue de l' tahe ~t . · . · · ul · t · J' t • d 1 
ION DE L'ORGANE é 1 et des Croates et qui s'efforcent d'emp8- à son journal, la nom'elie ligne de dé- penms e qui se rouYe a en ree e a 

DU VATICAN partag par tous es pays neutres. cl . . . .. d . .b":e. De source finland,;~·- on aff11- De violents combats sont en com Presq . . 1er la normall"<Bt'ion de la vie pobttque u fense finlandaise: ~ ~~. 

Rome, 5. - L' • Osservatore Romano • cl . '1e ~?us l'::,J0'.1"'aàux estiment to~- pays. Abandonnant une région relativement me que tous ces combats se sont ter dans la région de Kummo. Les Finl:w-
examine dans éd't 'al 1 déc' . d 1 t ois que on a utira un compronus. Il d 1 , 1 . te m1·nes· a· l'avantage d"" de'fonseurs. . 1 d.ais. ont arraché quclq. ues. po. sitic>ns at.~. ' , son ' on ' a IS!Ol1 e ET BRESIL a resse un sppe a tous es pamo < sablonneuse et plate, les Finlandais se son •o ' . . , 1 

Angleterre concernant l'embargo sur ksi · . AU . , . Croates (i:>ur aider /es autorités à décou • établis sur le\H' troisième ligne de résis _ Toutefois le communiqué de la c1r- So\,ets. Ils 1 ur ont mfhge des perte. 
charbons allemands destinés à l'Italie 'etl . Rio dt Janeiro. 5 - La presse bres•.- vrir les coupables. tanc~ dont le tracé n'est pas eommuni - conscription militaire de Léningrad \j évalt1ées à 500 morts. , 
la Protestation italienne adressée à Lon J 1.'enne met en grand relief la protestation Aucune victime ni dé•âts matériels im· · · • end -t d v··- signale des suce"'-· soviétiques précisé- L'a\~ation finlandaise s'est surtout a-d t 1. , Lo d ii l' . 1r qué1 mais qw s ét •. pense .on, e 11 ~ J • • 

1 
. J. • _ 

res. L'organe d:.i Vatican rappclle que les' 
1 

a lenne a n res et man este espoir portant< ne lurent occasionnés par ~• al- · · d 1 ,_. ment dans cette région charnee apres le.: co onnes so\, .. bqUl'' 
autres pays neutres ont ~otest<' contre' que l'Angleterre ne vocidra ;>as aggraver pun et du Vuoks1 le long e a rq,1on. ro- .' 1 en marche sur l'êtendue glacée du go! 
1 ~· J . . . . • tentais· cheuse, persemlc de lacs, parmi cel:n dcf Sur Nsthme de Carélte, les rrou~s so- f d "' l d S il b' u·r es entraves op ées traf' 'ti ·a situation internationale par son atti - - ... ._ ~ ___..__ _ . . . , • . e e ~J.n an t> ... ur un pare 

0 
JeC 

t pos au ic man me, t d · · LE MINISTRE DU COMMERCE Karstils et celui de Likila. Ici il se tonne v1étique.< occuperent les iles d'Uuronsaari, 
1 1 

, . 
• retrace les différentes étapes des mesu-· u e intransigeante. . .. . . . 

1 
.1 tous es coups portent. car 1 n va gul'-

res Prises par les belli.géra~ a•"- d<-~ •. l INQUTETUDES ROUMAINES YOUGOSLAVE A BERLIN w1 petit istlune où s'élève la Vlll" de Ka- dans le tolfe de Vttptm, arnSJ que •>
1 

d 
1
. ·m -

1 
·
1
,.tc 

"~ ~ ç""'"' --- d' . h · d v ·i k ·· 1 d Muh- re moyen e Sl' < ISSJ u er sur c n . des neutr ' B"~arest 5 Les ·oumaux rowna'1n• Be lin 6 A A L . . h d ,. kisalmi. bourts He1nla t1, e 'a o11 e e j d l 1· 1 1 l d' a . . es : Contrôle des importations: "." . · · - J . . • r . . .- • m1ruswe es a . . d ~,1 ue p ate et u;se • c agace et que, nu 
boJit,on de la d'•t,'nc"'on contre la con-' publient intégralement la note 1tahenne à faires étrangères !\'. von Ribbentrop , Les avantages de œ!te nociveUe posi - lath1 •ur la rtve ouest u ,,.,.. e. rt 

1 
. . , • 

- u '' D 1 , t d Tron•sur.d rro'' tre pa . es engins qui n atteignent p:t 1 tt'<b d l'An 1 t 11 · 1 · ti' L....:.....l~. L F "nla d · d. ans a 1or eres..1;;e e e ·' 1 .. . . an c absolue et la contrebande con -J ,. g e erre. s exprunent a crwnte q_iz reçut le ministre du commerce yougo- on sont '"'"""ts. es 1 n 31s Y is . , l t . . .. qu'un tri.,,' directement l'ad\•crsaire provoqul'nt 
d1tlonnctJe·. off~n..:ve des m1'nes ,· blocu• 1 :nc1dent ne soit de nature à troubler le. slave, auquel i'l ~;t les m· sr'gnes d11 posent d'obse<vatoires qui manquent corn· batter<e• " ontue por "" am.1 \ . , • 

' •• '~~u nd br d ·1 ·•ieusc• dP flJsil. des crevasse.~. tout aussi meurtnerv·' d<:s ~X 1 rn-rrnort l'ti ,. . ...tiètemont aax Russes. Le t~ monta - grs nom e e mr ro.1. ' , L' • 
l>Ortations allemandes même à bord -~~ s po i qucs cl econom1ques ent<"e Grand-Croix de l'ordre de l'Aig.Jc Al - .... d'obus er de cartovches lurent capturés· que les eclats de bombes. 

des navires neutres : contrôle du courri.rl les ci'cux pays. lemand. ' gneux peimet de s'abriter. ce qui corn - Suivant des nouvelles ult&rieure deo 
PosltiJ, ttc L'ancien ministre à Ro me. M. Lugos - Da · pense la su~orité de l'artilleri<· russe. 1 .'a._ lion aér-ienne · · ns une interview donnée au D. N. ,,... é · H 1 · k' le• 

IJ r~ d cian d . 1 b . !' Le front est mo'rt• étendu que ~éœdem- correspondants trangers a e sin '· , -·~rt e tout ce! 1 t J' O u, ans u.n artice que pu he • Uni- B .. le mr·ru·stre du commerce yougosla· "- y• • 

•ervatore Rom a - conc u . •. s- vcrsul • esrun q l,. 'd t t ppc]E ment : il mesure 30 km. au lieu de 50. troupes soviétiques sont parvenus a L'aviation 'oviétiquc a étè particuliè-t..._ ano > - que les difficul- ' e ue mci en es a ve dit que l'économie allemande et cel- · d · t d l'ttor· 1 
"" Pour Jrs tr à avoir de sérieuses con.,...,uences Il n'ex- Les positions sont flanquées à droite, prendre pie sur un poin 11 1 '' · rement active dans l'isthme dl• Care -

•e non par 1neu es a:.igmentent sans ce•- . --. · le yougoslave se complètent et que le~ septentrional du golfe. On compte tou-' 
11
.

0 

•• 

e:•r r clut pas toutefois Qu'a.ne sol••ti'on pu'sse • par les ..... ~nes de V1ipuri. QU1 se trouvr.i ~ t ~ pro~e au•e car 1'ls son • ~ 1 ~hanges entre les deux pays sont un•· • - · · é d · · b 
Ot1' r· • • ......... · . d la z-e fortii''- (on tefois sur f'act1v1t es avions qui orn-Jou,.. r~tu d etre obtenue à la faveur de négociations. . 'ta! to'1tefo1s hors e ~· •= 

ternationa,les ~.txà es conventions in - Ce n'est ainsi que l'on pourra J:....:. question VI e. . uVTage en béton à une bardent sans arrêt les abords, pour ern 
lion , mais eau'° de l'aggrava _ ""'ter une p 1 t d la tral'té d 1 y trouve Je prenne< 0 f 

de la aggravation éventuelle de la s1·-,,ati'on. ar an e neu i c a ou . . lom de la villel. Les batteries pêcher l'arrivée de ren orts et de l'l"a-
L' guerre entre belligérants •· ·~ J la · 1 · 'str . t , il d 't dizaine de · 

« Os LES INTERETS DE LA gos VlC. e nuru e a)OU a que e 01 • . ·1 de l'archipel de Vi'p"ri tériel. 

On signale. de source finlandaise. la 
dt'Struction de 3 app,~reils. 

f r·ont J\larititnt' l'o •ervatore Romano > estime que •tr ,,_,_ t li . , 
1
,. ard d côtières et les 1 es 

n •s.ist NAVIGATION NElUTRE e e respec""' e app quee a eg e · 1- continuation de œt- LA DEFENSE DE VllPURI 
d· l era peut-être à d'autres ~tapes tous les pays avec lesquels elle entre . pennettr"'.'t au_~. i:nce. L'aile gauche e<tl Les Finlandais continuent à tenir 1'" Ct•tte rubrique VI nt dt• reparaitr>.· _ ,~ .guerre au trafic. c Si cela continu Stockholm, 5. - Les journaux suédois. te magnifique "''"s . . r· 

1 
d . d 

•-.:nt ·1 - tient des relations commerciales. d~endue con- toute tentative de perck, centre <l~ Vüpuri. Les mines qu; ex . dan. s les c. ommuniques rn an. ais. en. '. n~ •! - le trafic finira par être réglé en publiant )a note italienne à J'A--le'(e~- a u• .1 l lf d 
- .. Par 1- lo' · f' ~.,. MANIFESTATIONS A JERuSALEM v •-' dont le cours e<it plosent sous chaque pie!Te cauoenl d.:s p1t du f:ut que ego e e Fmlande.tot: l ...... 1s qu1 ixent 1es d 'ts re, soulignent qu'elle intéresse tout'e l'l par le fleuve uo~i, · · 

•• d""oirs de tr roi et · ' ti' ~ cnt nor les Finlandais pertes considérable!'\ aux Russes en · jours pris par les glaces ne soit pas na rnlli, ,;_ • neu es et des belligérant<, navigation ne:.itre. Jérusalem, 6 .=·Les ma.nife.otntiorn1 donunc en cern ,,__ bl T t f · l"t t · · •t· 
c'">t a' ~ .. pJement par la loi du plus fort, anti-brita.nniques organisées par le,1 LA BATAILLE DANS LE GOLFE core accrues par IC' fet: des mitrailleu- viga e. ou etr~isd e af -rnaJ<lr sovrta1"" 

d DE VllPURI que a concen e es orces impo n· l.'l;::>ct> ire par la force >. UN EMPRUNT DE JOO MILLIONS DE juifs se S<>nt poursuivies hier. Un poli- ses. 
DJ;:s E:R!ENCE DU TEMPS LSTG. EN ANGLETERRE cier anglais a été légèrement bles"""· Pour le moment, c'est à l'ext.rêmitk A TRAVERS L'ISTHME tes à l'île de Hogland. Au !eYer du ~· 

"~·ris,. AN'CTJONS 'd ta! d clispositü dans J • Entre le golfe de Vüpuri et l<' far lei! les guetteurs finlandais de la en· 
"'< n Londres, 6 (A·A.) - En annonça.nt le LES GREVESAeOMBAY °'."'~en e, e ced 

1 
• ' ù.' la rti 0<e1 te ont aper~u un bataillon de skieur l. · 5 - La c · re"' d ilots e a cote que s c- VuokSl·, c'est à clire dans pa <' · ' • 

1
tiQu0 · • orrespondance Po- prochain emprunt de oo millions de Lstt -·- , . , ,,.on es '" . la 1 

tion c et Diplomatique > écrit q:.ie l'e.:- I.e Chance/' d rEcfu . déci Bomba.y, 6 - Les grevcs conhnu.r.tlroulent les combats les plu.s acharne~. dentale de la nouvelle ligne dl' défense russes quj avançait "ur la g ce . ..e:-. a-
cliar~tre le ravitaillement de l'Italie en " :,, e qu_ier ara que dans l'industrie textile. Sur 1.400 Le co=uniqué de Heùrinki annone" finlandaise. de ..,,;oJentes attaques so - vions finlandai• ont déjoué ~ette atta 
Ve1J. •· P<lr voie de mer ma~ue une n"U- ;~;::u a ,,, ~ t Jesr lrrus de 

1~ tuerre lu- ouvriers, 6.000 seulement se aont pré- que durant toute la. journée de lundi viétiques, notammM!t contre A•·pa.ont que en bombardant et mitrmllnnt 10• , "a- d • ., v• couver,. par autmentaticm des 111 • d 
1 

.
1 

0 1 ·u 
~ c l'activité britann;nue ~ r'- es t 1 sentes pour repren ~e e travu1 n ne les tr<ru-s soviétiques partant de ln été repoussées. assai ants. ·~ c• • X e par a campagne de r Eparjne • ..-

. I signale 11as de violenrt~ J 



LA.PRESSE TURllUB DR CB MATIN! LA 
LE VILAYET l'achat envisag6 de 35 autobus. 

La guerre anglo-franco-allemande 
Les communiqués officiels 

n-L --nmhall-• 

demeurée seule. LA LETTRE DE FELICITATION OU DEMOLIR ET CONSTRUIRE COMMUNIQUE FRANÇAIS j 
:._"':..". Bref, les 6 premiers mois de la guerre MINISTRE DE L'INSTRUCTION Nous lisons dans l'«Aksam> : Paris, s (A.A.) - Communiqué du 5 

COMMUNIQUG 1 ALLEMAND'i 
Berlin, 5. - Le commandement supé- · 

rieur de Pann:ée commwrique : '"~-=· peuvc'Ilt être considérés comme une pé • PUBLIQUE AU Dr. LUTFI KIRDAR Le public dit: mars au matin : 
...,, ... ~ 

tlbll&' - ·-
riode de .préparation · Le minietre de ,l'Instruction Publi , - On élwgira la place de Karakoy Rien à signll}er-

E · 1 -• d · èr COMMUNIUQES AN,...LAIS L'aviation allemande a poursuivi lundi 
t si on. pa'"e e paix, on ne 1'esp e que, M. Hasan Ali Yücel, vient d'adres- également. C'est à dire que ·là aussi 011 '"' 

l e!'> rdations ita Io- è L f t 1 uJ ha é • • L -~ 6 u · , pub/ é se.s reconnaissances au-dessus des provin-gu re. e a; que a se e p se des pr • li . . . . se mettra à démoli~. Nous te'moi· e • ouures, - n oommumque 1 
. . . ser au va et pres1dent de la Mumc1- • gn 1 Q 1 ces de l'est fr,.~,.;ses en dépit des c:cndi· 

anglaisfs parat1fs 91t duré 6 mois est une preuve de palité le D L"tf' Kird 1 1 tt . rons sur un nouvea t . d par e uartier Général des troupes an • -·...- ' 
plus de ce que la gu<:rre sera Œongue. . . d . . . lgl.e.1ses en France annonce que des <téta . ions m or 05tques ne "men "'avo • i 

, r. u 1 ar a e re sw- u errrun e nos ca- . t" été oJ A" tt t d" 

M. Asim Us écrit : vante : pacités de estruction et de demoh • bl , . . . , ~ chements allemands ont attaqué un poste ra es. 
« J ai appris avec satisfaction qu'à la tion. M8.IS nous n avons temoigné nul- E t J M 1 · 

Les méthodes de blocus appliquées sw ~-- V. l S b h r::-'~-' . . . "'vancé tenu par les troupes anglaises et n re a ose le et le Palatinat, acti • 
. ,.,...,_ . ~'~';.',!i & en a a r;;;-:::~j favt'llr du Vif intérêt que VOUS avez té·! !e part encore de notre capacité de ont capturé quelques prz'sonru'ers. Le posf~ vité locale d'.arti/Jerje et activité de recon· 

les mers en raison de la guerre eurv.,..en - ·~"""'" ... ....... ""' mo· , , . d 1 l' . construction N 'aur ·1 1 . " 
ne ont eu finalement pour effet de faire igne, on a pu enger ans es !fil · 

1 
'. ai ·J pas mieux va- a été repris. Les Allemands ont laissé sur naissances'. 

d 1 
tes de votre Vilayet les immeu·bles de- u reconstruire d'abord Eminonü et 

entrer dans une ;>hase angereuse fS r~- 1 ,f s· concl1.t1'on·· cl,,, H1' t Ier T k . t • Je terrain un mort. Deux soldats anglais On confirme qu'un sous-m11rm de te -
. . ,_ . tr 1, • . ' " vant abriter 2 nouvelles écoles moyen- a s.m e n entreprendre qu'ensuite 1 labons :>oht1qucs et CL:Onom1ques en e 

1 
d' li . . ont été tués et un soldat blessé. tour de croisière a détruit 30.000 tonnes de 

A 1 t • .t J'ltalte Par décis'on da mi- , M. Hüseyin Cahid Yalçin se préoc- nes, 2 écoles primaires, 12 écoles de vil- es emo tions a Karakiiy ? * navires marchands • 
. "gère crdre ebl · 1 ·- 1 tr.. t d cupe des p110blèmes de favenir de r !age. J'apprécie vivement les efforts que Cette 'ùèse, qui semble vraie, a aussi ' mst e a ocus ang ai. e anspor es 

1 

. _ Londres, 5 (A.A.) - Le ministère de -~-=,-------------~-
charbons d'origine aUcrnanJe ne sera plu~ Europe : vous deployez en faveur du dévelop - une contre-partie : /'Air annonce qu'un sous-marin ennemi aÎ signalé, en surface, dans les eaux peu pro-
autorisé à destination de l'Italie ; les ba· Si Je national-socialisme disparnissait pement de l'instruction publique du . - Par suite.de la situation interna - été attaqué, dans le détroit de Schilig. fondes. L'avion lança quatre bombes. L'u
teaux qui le transportent seront dirigés aujourd'hui et si, à sa place, une AJ1emn- pays et je vous souhaite de pouvoir les tionale, les prix du matérie,J de cons- hier, après-midi, par un avion britanni .1 ne d'elles toucha en plein le .,us-marin. 
sur les ports de contrôle anglais et leur gne libérale se formait, qu'est-ce qui nous continuer avec le même succès.> tructi.on ont haussé dans une propor - que. On croit que le lk>us-marin a été dé-1 Après l'attaque, le sous-marin lut aperçu, 
cargaison stra saisie. gar~ntit que, demain la même Allemagne LA MUNICIPALITE ti,.o~ .enorme. Pour le fer, cette hausse truit. 1 enveloppé d'une fumée noiratre, seule la 

Or, l'Italie qui ne veut pas reconnaître agressive et nationaliste ne surgirait pas? LES AUTOBUS TROP CHERS a ete de l'ordre de 8 à 40. Le budget L'avion en question effectuait un vol de partie supérieure de son kiosque émer • 
C. . - N d... di h. . comporte des erédits déterminés po . 1 1 . cette décision, a envoyé d'une part au _ est pourquoi 51 l'on veut qu'à l'a- ous avons :eJa t ier a cette pla- ur reconnaissance orsque e sous-marin fut gewt. 

· 1 . . . 1 · · • . !'oeuvre de reconstruction de la vill· près d~ gouvememrnt britanniq:ie une v,nir a situation d'auiourd'hlll avec ses ce que · es prl,X exiges par les firmes . . . e 
. . . · t ti · · · 1, d' . . On les utilise actuellement pour dém protestation et de l'autre, a fait appareil· menaces et ses dangers, ne se répète pa•, qm on par c1pe a a JUdication ou- . . . • o-

ler 6 d'entre les r2 vapeurs qui attenda!ent il faut des garanties. Ma's on a laissé pla· verte par la Municipalité, pour l'achat hr. ce qui doit etre démoli C'est 1à la 
il Rotterdam, chargés de charbon. Main- ner le doute en C'e qui concerne = garsn- de nos nouveaux autobus sont très é- raison pour laqudle la ville n'a pas 
tenant, qu'arrivcra-t-rl ? Les Anglais sai- ties. Consisteront-elles à morceler !'Alle • levés. La Municlpa'lité calculait sur ba- pris . encore l'aspect d'un gigantesque 
siront-ils réd:ement ce charbon destiné à magne Et dans ce cas, comment l'empê- se de 10.000 Ltqs. par autobus. Or 3 chantier de construction. Ce n'est pas 

l)ressf~ 

REGIME DE GUERRE l'Italie ? chera-t-oo de reconstituer son unité ? des firmes qui ont participé à l'adjuili. par manque de capacités ... 

Suivant tes informations que l'on puise En. fait, .on se trouve en présence de catio~, en demandent 20.000 Ltqs. Lai LE PRIX DU COKE ~·~l:l>----
dans les milieux du ministère ang1ais de questions si compkxes que, tant que les quatrième ne fol'!llule aucun prix mais On attend pour ta 1 M. Gayda écrit dans le « Giorna- nationaux. 

diff' 1'és d 1 • . t é" · d d'ff- . ' en mer a vente de 
la gu rre économ;que. la décision prise es~ tcu' c a guerre n a~ron pas c en raison es 1 !cultes de devises qui coke l'arrivée d'Ank d' d" . le d'Italia > du 3 cotrrant : QUE RESERVE DEMAIN ? 

· t, ·1 ' t à • . • ara un elegué 
définitive · les charbons allemands destê- s~rmon ees, 1 n Y 3 aucun avan age se sevissent sur le marché international et celle d'un règ! d' Au moment où l'on rntre dans le Ce n'est pas notre tâche ici de nou~ 

•. . . . f ti !' . 1 f diff' , . . . ' ement m iquant la 
nés à l'Italte seront sams au premier port : ~uc~ espnt ;vec .:s uturcs ·~u.- elle propose ce~mes conditions de tàche de la Murucipalité dans ce do- nouveau semestre de guerre, la Fran - embarquer dans des jugements sur di. 
de contrôle L'évolution ul~érieure des évé· t s e 9 pazx dia n~ peut que susciter pruemmt fort onereuses ma "e Une fo· · ce 1'mpe·n·a1e donne ·un nouveau et 1'm· ·1·~; t 1·t· N • 1 d d - ém d' · ~ · is ce point acquis les pré- vers cas m1 1~res e po 1 iques. o · 
nem nts dépendra des d~sions que pren· Pus e esagr . .,,ts que avantages. Comme ce n'est pas la Municipalité posés visiteront 1 d. . ' . portant tour de vis au régime de son é- tre tâche est de constater à l'usage de 

Les rcvcnd1cattons allemandes (iJ s'a . elle-me"me qui' procède dir t t à . . es !Vers quartier,; 
dm le goavern«ment italien . . ec emen pour s'enquenr des besoi· b conomie· de guerre. Le premier bloc d _, notre nation et pour être fixés sur 

git de ce11es qui ont été attribuées à M. !' h · l'A-'-'-'- . . . ns en com us-
L'Italie, qui avait signé avec l'Allema • Hitler par les dépêches d < R te t ac at, mai~ ~u. •. 11.Œtratlon des Tram tible du publ.c. Avant que l'Etibank 17 décrets approuvés hier, avec la men- l'orientation générale de l'Europe. Cha-

gne le pacte d'acier n'a pas encor" pri.' d H N d· tr de) •- etu ré• e ways qui n est pas un département de ne s'occupât de affaires de charbo tion d'urgence, 'Par le Conseil des minis- cun commence à se rendre compte que 
e « avas •· . ~ a . ~u en tant l'Etat on n'est pas bli . d' n, 

position jasqu'ici aux côtés des alliés. Ma.s mod,_, d . t d 11 d • 0 ge accepter on percevait quatre ctents pi'astr " tres, sans qu'il ait été besoin de recou- la guerre pourra être très longue ét 
... ces, u po1n e vue a eman , eau- 1' ff :rta 1 · p, 

elle n'a pas non plus dénoncé son allian- sero • _ f rt déc ti. à 1, . . 0 re compo nt' e prix le plus bas , pour le transport de la tonne de ch rir à a'avis de la Chambre, donne cla1· très appauvrissante. Chacun comme n .. une o e ep on opm1on pu- ni de re . . . a.r -
ce. Ellie s'est contentée de demeurer hor; bl'que anglaise et française, dont dlles ac- . . pousser a P1_'10M toute offre su- bon de Zonguldak en notre ville: ce tcment la sensation de la sévérité qui ce à se rendre compte que l'on so:t 
de la guerre et elle a communiqué qu'elle croîtrons la colère et la haine. peri.eure aux conditions fixées par le prix a été ramené à .225 ptrs. On s'at- s'impose à toute la vie économique d~ présent ou non en guerre, qu'on v,1 
prendrait les décisions que lui dicteraient 11 n'y a qcie la revendication de Colo- cahier de charges. Seukment, la mar- tend à ce que Je prix de vente Lia ch .• la nation. On rationne le pain. On .limi- vers un lendemain plus difficile 
ses inté~êts. En présence de cette attiL.ide nies, pa"mi toutes celles qui sont attri • ge est telle qu.e. l'on~ demande si , bon en notre ..,:!le S·Ht ,-éduit, en fo~~- te et on Iéduit la conEOmmation des a· qu'aujourd'hui. Aussi, chacun commen· 
de 1 It~ll_, les. gouvememe~ts anglla1s et buéts à l'Allemagne, qui puisse jusqu'à dans ces condit10ns, l'l n.e fa'lldra pas tlon de cette se~ 11;,le dtminmion de liments divers ~t des carburants. Le ce à faire ses comptes et se co•.centre 
français m,na1ent une politique accom - un certain point être accueillie avec une renoncer purement et Simplement àson prix de revient. contrôle des depenses commence. 'l'~l dans la vo'e des économies et <les é -
modante. Et ils s'dforçaient de satisfaire favear relative par les Alliés. Mais con- La d • - est ·le régime de guerre qui s'annonc' pargnes de tout genre et compr~nd que 
toutes ses revendkations. sentir à l'hégémonie allemande en Euro· CO Ill é le au X ce ll l en France, dans un pays qui est pour- les difficultés de la vie et des }Jl'iX 

D'ailleurs, j:isqu'à ce jour, il n'avait pe centrale serait, pour les démocraties 00• tant fier de tant d< richesses et de tant n'ont pas des origines nationale.; et ne 
pas éclaté de conflit dans la politiq:ie an- cidentalcs, admettre d'être réléguécs au a· cl es d . ressources impériales qu'il cite comme proviennent pas non plus des conditions 
glaise et italienne à propos du charbon. rang de P"lissances de ~econd rang en at- l \' er S... autant de sûres raisons d'une victoire des régimes polit.ique et écon'll11qUe • 
C'est pourqu01 le monde entier a appri• tendant de passer, à 1eur tour, demain, • future. mais ont une seule orig'ne - - la guer-
ov•c l'émotion la plus vive qu'en dépit du sous l'influence de l'Allemagne. . LE RAPT - Je n'ai pas tenté de l'enlever. Elle GUERRE DE DEVASTATION re et ses rnbversions - et n'épargnent 

. . . . Le pla1gnante est une jeune fille d • · d communiqué bntann·q·.ic, les vnpeur:;, 1tn.. EU . c 19 m ava1t 9 ress~ une lettre. Elle me disait: Il n'y a pas lieu d'êtrt: surpris. Quoi· personne. 
. , h 11 d / "• "' "" TA llli.I 1' ans. e est assise à son banc fort timi- « Mon père est vill li 't , d 1 hms charges de c arbon a ..man avaient • .'~~ [ ,;;;_.;:,; I ....,. I ,;;~~;: .. de 1 . . ' en e, ma mi!re est aux que e e ne soi pas engagee ans a PAROLES A MEDITER 

quitté Rotterdam. li no reste que deux al· ""' .... ., ...... '"'" ........ ,..=-=:;:.;:::;, ' es '."runs croisées sur les irenoux, les champs, viens». J'ai été à son ap~' M · guerre, la nation italienne, qui a !'in -yeux baissés . . .,..... ais 
ternottves . le retrait de sa déci;~on, ;>ar la Le rév , . Je n'ai pas essayé de l'enlever. telligence prompte et le o;ens immédiat 
Grand" Breta:me en vue d'éviter que l'i- 1 J P ffiU, l 9.U' las et désabusé, a pa- Cette dernière phrase, répétée avec obs· des réalités, a été la première à corn . 

1 .<:'!'> n1esur, S (>Our a ru, encadré par deux gendannes ·~ .• · ti' · talie ne soit pas entraînée en g-.1.erre. ou . · =nv" a nation, aWce une sorte de rage contenue prendre la signification de cette guerrP. 
<nco"', en cas de saisie da charbon por )YOll't t On nat!onaJt: sa place il s'est abimé un instant dans uno revient à plusiears reprises dans sa d6po~ dure pour tous, pour ks riches non 
le< Anglais, une simpl<" prot•station de la profonde rêverie, P.J.is il ,. promené un sition· mo1·ns que pour les pauvres, pour les Les temps exceptionnels, M· M. Zo- Œo d l' 
part des Italiens, sans plus. k · s ng regar sur assistance et a échangé On entend plusieurs témoins, l'air im • belligérants non moins que pour les 

• 11 y a quelques JOUrs, dans une déclara 
tion à la Chambre, M. Church:II parlant 

er1ya ertel Je répète, ex.1Aent des un vague salut avec quelques paysans q · rt t · · , · 
mesures exceptionnelles. . lll po an • mais q:.u n apportent aucu."l fait non belligerants. La gue1 rc de 1939 et 

ont pris place dans la salle et qui po · • · ' · 
. • ur nouveau concernant 1 essentiel du débat. des annees qui vont suivre• est. avant 

La victoire dans la &"Uerre économiqae la c1rconstance, ont revêtu lears plus beaux R ten 
des neutres avait dit qu'il en avait assez dép< d d 1 d té t C tt d' ' ons cependant cette circons:iance : tout, une énorme dévastation dt: riches-
Et il avait annoncé que désormaIS !'An . mesu~es e ta rapi 

1
N ;;ec laquelle les :e:-S~ el e au ience du trib~a.I, où l'auto qui a effrayé si fort Emine n'était ses. C'est même sur ce plan qu'enteu. 

gt erre se conformerait moins au droit in- en prena:~n c::n:::· 0 e gouv;;:ement, constitu: d e~s ';"c:~t le ~= rôle, pas destinée à servir à son rapt éventue'. dent la porter et la maintmir les deux 
ternat·ona' qu'à l'intérêt tt aux droi.J de notre pays est h sudresl, SUJOUr 'uef>f que 'mporta t e ou e Vbrl ence un emcnt 1 Elle avait conduit une malade. démocraties impériales qui veulent cal· 

. . ors e a guerre, s orce • n pour ces aves gtns ; on en Finalement 1 •t d déb 
l'humanité· S1 les paroles de M. Church:!i d'as ur<r la sécurité de demain. peilera longuement ce soir, à la vt!illée A . • 9 sui~ es ats ·est re- culer sur les avantages de leur supé . 
s accordent avec les idées de M. Chamber· &enler de B ki ,,.. ' 1mise 11 une date ultérie:ire pour l'audition r:orité économique et financière. S1 

· . Seu:ltmc.nt ce que no~ souha:tons c' ' 8 rn..oy. !d'autres témoins . · Jam - et l'on ne saun1t tn doater - o:> ' • Emine t bi . 1. S · donc eile ne s'epu1se pas encore dans 
. est q;.ie dans l'adoption de ces es en JO l'e. on troubae Je . , . 

·pe-1t supposer ce que sera la repense de , . . me.-~r<s, muge qui t à . . ' Comme on Je conduit, toujoars encadré son sang, l'humarute europeenne do« 
!'A 1 . • on s abstienne de ce qw peut susciter Je mon e ses JOues, llll donnent 1 • .. • . . ..• 

ng!cterre à la note 1talimn, : dut-on e~ , , . . :in charme de 1 S 
1
,. . . par es gondarmes, Halim s'arrête un ins- deJa s"epu1ser dans ses poss1b1htes é , 

· à doute ou 1 hesitalton sur le marché Par P us. ur lllv1tation pater- d ' . 
vemr une rupture des relations. la dé- .. . . , . · nellle du résident ell tant evant celle qu'll aimait, qu'il aime conom1ques. 
cision de saisie st>ra a;>pliquée. . exemple 1 interdiction de 1 exportation de p . ". e>opose son caa "' peut·être encore, l'envel d' • L'USURE SILENCIEUSE 

c. trtains produits pendant les rs derniers vec beaucoup de S1mplic1té : g rd et . , oppe un long re 
Alors, tout dép,nd de la décision que c Ce HalLi est a PUIS sen va, d'un pas redevenu Presque partout, les production, ks 

iours a dérouté les négociants, a fait bais- . - • m un &arçon de notre soudain f- et , 1 prendra l'Italie au sujet de sa participa - v1Uage Nos f-"' · ..... e rcso u. trafics, les échanges, sont en crise.Le;; 

Une invite à méditer sont, pour tous 
les paroles mesurées mais no1. réJotlls· 
santes que le président du Co 1se1' bri
tannique a prononcées mercredi dernier 
à la réunion des présidents dts Comi • 
tées exécutifs agricoles de guerre des 
comtés: 

c Que personne ne suppose que la 
Trésorerie possède une bourse inépui . 
sable. Nous ne pouvons pas continuL. 
éternellement it dép:n!cr suivant l~ 

rythme actuel. Et si nous dépensons 
plus que le nécessaire, nous réduisons 
la durée pendant lequel nous pourTons 
m,ner b. guerre avec la plus grande ef
ficacité et la vigueur la plus intense>. 

L'OR S'EN VA ! 

Le dernier bilan de la Banque de 
France du 22 février dénonce en Fr,m
ce un~ circulation d'une masse de 
153.133.000.000 de francs en billets d si:r les prix et a fourni l'occasion de réa- · · ~ .. ...,,es se conna>ssent. Il •· 

tion à la guerre. Si elle est réellement dé· lÎ$er des gains anormaux. 11 faut que le vait dèmandé ma main à mon ~. Etle ETRANGE ... résErves s'épuisent et les difficultés que banque. Pour imposant qu'elle soit, 1 
cidée à entr.·r en lice aux côtés de !'Alle- gouv.rnemmt et la nation collaborent llll avait été refasée. Un jour comme j'étai• L'autre matin, un paletot, une casquet- l'on rencontre à les renouveler s'ac . réserve-or décline. On prépare un prc. 
magne et si elle estime que le moment en dans l'adoption des mesures destinées à seu!e à la maison, il est venu· te et divers autres effets avaient été tro:i· croissent. Le mot d'ordre est: réduire lèvement de 30.000.000.000 de francs 
est venu. elle citilisera la question du char- assurer la ;>rotection nationale et le con- - Haydi, me dit-il, prépare-toi, nOUJ vés devant la marg.,lle d'un puits, dans au maximum la consommation natio . des fameuses réserves-or.de la Banqu. 
bon comme un prétexte poar envenirr.cr trôle de la vie économiq:ie. Et cette col- partons... le champ d'un certain hmaill à Feller. nale et intensifier par contre les ex • d: France, pour les acquisitions à l'é • 
les ch<>ses, et dans un bref laps de t<:rnps laboration n'est possible, croyons-nocis - Où irons-nous, répondis-je surprise. Tout semblait indiquer un suicide et la portations, afin de •faire• de l'or et tranger surtout de matériel de guerre 
nous la verrons tntrer en action con~re !' que si Je J;.oblic est fréquemment éclairé' Il baissa la voix : police fit vider le puits pour retrouvet' le d'avoir les moyens d'échange nécessai- à acheter aux Etats-Un's. Et déjà deo 
Angleterre et en France et• en Méd,iter. - si l'atmosphère est purifi.ée, '1 - Dans notre nouve!lle mltison. Tu ver- corps du désespéré. Mais on ne trouva res pour l'acquisition des produits les bruits courent au sujet d'un mouve . 
ranée. En cas contra:re, meme s1 1 Italte ras comme nous serons heureux. Du mo • rien. plus nécessaires pour la guerre et Je. ment en préparation pour la réévalua· 

procMe à certaines mesures de représail- r[T_l!• ·"C umhur1'yet , ... _.,~ ment q:ie ton père se refuse à notre u • Les agellts se demandai·ent non sans u- travail. tion de '1'or, ce qui ne signifierait, en 
les co.n:re la saisie opérée P:U: les forces ~e °;;";l:jl ____ =-=~'="-"=c~.-" ··-- 1 ~!:'.::J nion, nous nous passerons de son consen· ne sorte d'<lnxiété d'où po:ivaient prove- .Mais il. est utile de noter, pour l'his· s~bstance , qu'une dévaluation du pa· 
controle ~ngla1ses. une s~lu~on pourr~ •-, tement. J'ai loué une maison à lstanbal, nir ces vêtements lorsqu'·J.11 passant re· to1re, que cette nécessité s'impose au p1er. 
tre trouv~ .. Et la note 1ta1ienn. contien\ j'ei un emploi. Viens... connut les objets. jourd'hui à la très riche France égale. Dans la tranquille Suède, qui n'est 
cer:.ains indices qui semblent confirmer Acti \'Ït~ cle re-.;t aura 1 ion 1 Je répondis que je ne ferais pas un 9CUI - Oe sont_ dit-ôl _ le paletot et la ment, alors qu'il y a un sem:stre, elle pas en guerre et qui ne se réserve pas 

œtte seconde ~entualité. et de pi-otect ;0 •1 pas sans le consentement de mon père. casquette de c notre • cordonnier Necati, semblait réservée à la seule Allcma • non plus d'y entrer, on remarque 1~ 

=
=::===:::=:=::;::::ir-.,..•....,1 • . Alors il devint furieux. li ~ prit par la vous savez biell, celui qui 8 sa boutique gne. Qui ne se souvient des cris d'allé- même phénomène . L'or s'en va. L 

1 K AM- ·p i§J M. Nadir Nadz analyse les mesures h • . · gr d d" · · · · 
d d 

•
1 

. c eveux et me 'traina Jusqu'à la porte. Là, au quartier Mo!la a:jki. esse ES emocraties en presence de monnate est moms garantie. Depuis le 
ii.:;.;,;~~iiiiiliiS b h D • K~ e e ense passive adoptées dans tes . . ' . . r· d . d" , a a rostas1 ~ d. . ie VlS une auto qui attendait. Je pris peur On envoya quérir le cordonnier en qu"'· mtro uction de cartes pour tous ks ebut de cette annee, la c Sveriges 

ivers pays · ' d bon · · · rt· 1 Ail d' ' Riksb k , po:ir e et Je me IIl'lS à mer. Des bon· Le bonhomme était fort bien por • 1 a 1c es, en emagne, es 1 exJ,;losion an • a perdu 175 millions de r' 

1· hi la n de six lnoi... 
La défense passive .des villes sefforc~, garçons qui jouaiellt devant 1 .. porte 1ont tant et il ne nourissait aucune intentio~ de la guerre ? On se plut à pens:r, - ches couronnes suédoi~es. en or et en 

n premier !ieu: de faire en sorte que, lors venus à mon secours et m'ont d6pj:ée ... d'attenter Il ses jours. Il reconn:it parlai- avec beaucoup d'illusions que nous a - devis , s appréciées. Depuis le début de 
1 le ,.! U • • t' des attaques aeflennes, le pubhc déserte Voilà... tement ses vêtement.. Et ;1 ajouta cette vions dénoncées tout de suite-- qu~ la guerre elle a vu réduire sa réserve 

M. Abidin Daver l'établit tout n làes .r~es et les P!aces et puiss~ ~e mettre Au fur 'et à mesure qu'cllle parle, la jeu· dédlaration inattendue : !l'Allemagne entrait en guerre déjà é . métallique de 2.037 à 1.419 millions d.e 
u 1 abt! dans te so<iS-sol des immeubles e fil h'-'t t déb • · · · · ' d ] I Ion•, au triple point de vue militaire 1 , . . . . · n 1 e "'" an e au ut, s est arum6e· - Ams1 que je l'ai dit au commissa • pu1see e ressource~. On ne vou ut pa couronnes. Preuve que la guerre n'e· 

& •

1 

1 s enswt que les m1lh.ers d'abris qu'on Son t • t f ·t 1 vif . d t , t hl · 
naval ,,1 économique. Et il donc/ut : . on ses ru Pus • ses gestes se nat de mon quartier, mon paletot et mes a me tre quelle a ait sur u•1e guenc pargne personne . 

• e:narqcte dans les grandes villes telles que sont lti lié n..,. to t à -"- • J · · 
En six mois de ge1erre l'Anglettrre et Pa . t ..,_ l' . mu P s. nm1, u coup, """ s autres effets m'ont été volés hier soir, par ongu~ et prenait ses précaut:ons en GUERRE TOTALITAIRE 

' • ris r ~r in ne sont guè-re réslStant:s t · dl · 1 f · · · · · · 
1 F . ,,, •u ch d' 

1 

es repnse, e a rougi Pus ort encore et, tr01s inconnus, qui m'ont assaillli au mo , consequcnce. Six mois se sont ecot;lé" En vérité, plus encore que la guLr 
A ranœ ont pu conbn:ier tranqu.we - x: OCS trects. t t nf ' t · 1 ' 

, . . . . • . O'.J e co use, ses rassISe... ment, où, rentrant chez moi je traver • li n y a pas eu encore aucun grand fa't précédente, la nouvelle guerre euro-
m.fnt Jeurs preparatifs mil1tatres· Sur ter- La s1tu'ltion che 1 •· û.__ • o · · · ' 

" . . . . z es na»ons ~«mt am- n entend ensmteo!e père de la pla1 - saIS une zone isolée. d'armes. Plus qu'une destruction er péenne est une guerre totali-tai·re. Eli•' 
re, l inachon est totale. Sur l,s airs 1 ac- .i constatée d'une façon d 1 cl · Il d&l · · • · · 
. dé 1 , . . es P us aires, gnante. are que depms un en, 11 a'I On a contrai~ les dires du cordonnier : masse de matenel de guerre, il y a eu ne distingue pas, dang chaque nati·on , 

hon se vt oppe sur une echel:le rédu1· on peut facilement trouver à épondr• é' · d · · · . • · · 
te. Sur mer. elle est int,nse. Au point de comme suit à la quest'on r F .- .ait ren u compte que les deux ieunrs effectivement il avait d6post! une plainte plutot une usure s1lenc1euse. Et pou. - entre les budgets de dépen~es milit;;.i . 

· : « aut-1! gens s'aimaient, mais qu'H avait repoussé dans ce !len3. tant, on sent déjà les effets de la crise res et Jes budgets civils, entre les corr -
vue fronomique et financier, la situation pCTlSstr les travaux de défense o:i ceux de les dem d épétées d Ha.!' di 1 M ' al · . . 
est à ravan\age de l'Angleterre et de Jo et' . . an es r e im, en sent ais, ors, pour quellle raison les au. mev1table que la guerre apporte à battants dans la tranchée et les ou 

• reconstru ion >, qlll, au prumer abord qu'il voulait réfléohir E déposi d 1 · · · · · • J 
France. Au point de vue palitique, J'AI- bl d . 1 . perp! ' . . n somme, • teurs :i vo se sont-Ils dessams 8lnSI du tous: 1meme aux peup es les plus riches vriers et les paysans qui travaillent 
lemagne to:it en bénéficiant de l'appui é sem e Ile;oirt nous a1str tr exed: d~ ti~ ~·"""" insignüiante. produib de leur rapine ? Il Y a là un petit L~ rationnement du pain en France an- pour forger des armes entre les di•·er• 
conpm·r'ue d la Russie des S . t : f - « t au dpousser es ~vau~ e • b a im lui-~e s'exprime en phr11nl myst~e que I« police a entrepris de per. nonce la crise du blé qui fut pourtant ;léments de la mi•e e~ valeur pour 1 t 

• ov1e s. er.•I en~· e ceux e reconstruction . t. r~ves hach~e~ . -
1 ' · cc:r. 1touJours plus abondant que les besoin (Voir la suite en 4.ème page) 
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Quand les n1ttteurs en scène ne tournent pas ... 

l..t-' •·iuérna der11and~ nrl chef. 
dit ABEL GAN C }~, 

qui va réalist•r 
"Bl.iElJ, Bl_JANt~, llOlJGl:·· . . . • ·· 
Une interview-express du 

fameux cinéaste 

••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
! lntrr\Î~\\·s df• vf•d,·ttc)S! 
!······································ 1 

:CARY GRANT préfère 
!toujours les BLONDES 

.:...:..:·"_e_:_t:_a_u_n faible pour les 

"petits 
. ,, 

navires ... 

E . O. 

. ' '' ""1)rem1ere 
aux enchères 

:t BËYOGLV 

•·•·•·•·•·•·•· •·•·•·• ·•·•·•·•·• ·•·• ·•·•·•·•·• •·•·•·! t • • CE QUl N'ARRlVE • 
• • . • • • • 

QU'AU CI1VÉMA! • . • -. . 
~ ............•.•.•.•.. . 

•······················· • 

". 

• +· par • 
• • 

EK-RAN 

ù la chasse de kilos perdus -· Sur 1'ord.r' d-e son méd('cin. Caro:r 
Lombard, accompagnée dt.· son in~r. 

Clark Gable, vif'nt de partir à la 
chasse dans les montagnes califor • 
nicnnes. Mais c'est unt chass(· pour 
laquelle l.._s Gable n't.mportètt1'1t 

point dt.. fusils ... car il s'agit d'une 
chasse ailx ktlogramrn~ perdus p:u 

Carole, lors d(. son opêrat1on d'ap • 
pendîclte du inois dtrnicr. 

L'inttrvention ch:rurgicale a coût~ 

treize livres à Carole. Et JUs.qu"1~· 

elle n'a réussi à en regagner c.:u de·Jx 
malgrt un régime des plus chargés. 
Son doctt:ur lui a donc ordonné une 
quinzaine dans la montagne et d~ 
longues promenades. 

Hture'-!scrnent Clark a achevé son 
rôle dans Aul.ant en t-mporte lt1 ~·E-nt, 

tt a pu aller tenir compngnie à 

funme. 

pi\tit,I ri·la· .... ~\·1· \ll•·u1a:.;u .. 11.1r lt"' h.,.111 .... 1éri 

tM• .... rM,:oti 1·r. ... 1!•.i tri·n )! ;,i1 ... fi,. l.l .. 11 ttl" e 
Lnf1!nin"'il •tlli a~,1uru1 ;1111 1 1.1 t0 •111t1101d 1'1Ju' 

. . . . . . . 

•lirr·t·lt' nl',.~ Il'~ 11•,e111JI llllf'lll?l.f 11Ulllll: 

.... 

ADlllATICA 
SOC. AN. Dl NAVIGAZIONE:Vl;NEZIA. 

:IŒR.Utl \ltrrrMl:i l:J llun~ 
Mtrcrdi :.:0 M1tr!t 

11011 I' 

~11li11:1, 

A ~IR !A 
('Al!l'!llUl.],lt> , 

\ bl'lla, ( ·n11:-.ra111za1 

halarz, llraïla 
MercrM; :;fi~1~l~l•~r:•~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

HlllONl 
01110\1 

lfen:f1'èi 13 l1ar1 
lle11·res1i ti ltar'! 

\'totlretli ~ 'tari 
l'tnd,...~I :t'~ Il•., 

BU::>F'ORU Utr\"~1 J.J .W.tr .. 

l'1rt'r. Brindisi, \'pnis(', Tri<''''' 

KERA~~V'.._~~~~~_.'.:v:"~'~~r:...t~i~·:'~:__:~~·~':'~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

.lc•ncli :!:t; :\li<rs 

\1i1u1 ri pas un ru Oil<"«-'~' 11 de ru i 11~s .•. 
Pour Je lancement de ses lilm.-1, 

Hollywood aime à vari~r l'endroit de 

la. c première mondiale >. Cela 4;>nne 
la vedette à la ville où le film est pre· 

Cllta' 111 Ha• 1 
un 111• E-.:11~•·" 
Cilla' 111 Hari 
uu111· i{ .... w • ..,,.. 

~·E~ICIA 

ALll!NP 
.J~uili l~ lf&,., 

Wion•rt>Jti ti'I lla11t 

: I.e jeune premier Olav Reim.as, Britta Wilkstr0n "' Sirkk.a Sati. 
tournaient aux studio• ultra-modewes de Viipuri, I• cyt4-m.artyre. 

senté pour /a première lois et stimule 
la publicité dans Je monde entier. Ain .. 
,i Dodl:" City eue sa première à Dod· 
Il• City (Ka.-.sas) ; Union Pacifie è 
Omaha (Nebraska) ; Witli'S oi the 
navy (Les ailes de /a marine) à Pon· 
sacola (Floride) ; Yo=i Mr. Lin· 
coln (Vers sa destinée) à Sprintfiel 
( IJ/inois) ; E t Ja parole fut ( .Al•ran

dre Graham Bell) à f Exposition in • 

terna.tionale de San Francùsco. 

Pour la premi(>;e mondiale de A 
ehild is bom (Un enfant est né), la 
Warner Brm; vient de mettre fév6ml· 
ment aux enchèr"'I· Mais elle ne /e 
réocrve pas à /a Chambre de Com -
merce, qui offrira la fête la plus fBS• 
tueuse .auJC ~ettes, elle le r~rve 
celle qui of/rira la .omme la plus é
levée pour construire des nuit.ernités 

A !lllA7.IA Lur1Ji 18 )lar" 

« ftalia>i S. A. N. -·-
!)(· parts pour l'Amérique 

du Nord 
CONTE fil s . \ rOJ ,\ tle f;êo<'s 18 mars 

, N apll'h 19 11w~ 

Départ~ 

OCEAXIA 

tic Oimes 
• :o;aple<; " 3 

Avril 

pour l'Amérique 
du Sud: 

de 'I'riestr 
de :Naples 

CO~II<: GnA~DE de Oênes 

J~ 2'i .\la 
Ir '.!7 :War>o 

fi • 1u·i1 
i .lffil d~ Harceloue 

C'11nllla, Salonique. \'o lo, Pirée, Pamts, 
Rrindisi. Ancôn~, Yemse, Triest~ 

Oeparts pour l'Arnérique 
Centrale: 

VIHIHl.IO ùt· C.~1a·~ 21 .\lar~ 

dt• Rar!'el(IJle 2:1 \fars 

<d .loYd Triestino» S.A.N - -Départs pour les Indes et 
J'Extrên1e-Orient : 

U):'l:TE VERDE dr Hè111•, 
('()'i'fE HOSSO rk Tri<·st•· 

8 )far,, 

12 .\ni! 

Départ 
Il() 1110 1. {) 

pour l'Australie: 
rh· r;~11cs J:! Mar.' 

non payantes dans ses h(JpitauJC. C "b ·• '-' c1 l 'F.t t ·1alil'll 
t.'!>Allll"" .b VOY31JI' SUI' le~ • • (lllJ. ue r('I" I' • a 1 faction du film se d(troule dsn!l un r '" "~ ....., G J .J'f b 1 

maternité. A ~ence JPnéra e u st::i n u 
~ ... ,.,; 1 1 ~, l,, 1111 \111111ba11(1, Gala!:i T1•lq1ho111• "-'877_ .,. • .., .. ......... ..,I•••-·• • ~nrnp bJ..cks " 
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LA TURQUIE KEMALISTE 

L'activité du Parti Républicain 
du. Peuple 

. La guerre sur mer 

1- Un pétrolier anglai~ qui avait 
été construit en Allemagne 

est détruit par les Allemands 

LES ASSOCIATIONS 1 
ou TOURING ET AUTOMOBILE 1 rLA no unsE 

CLUB DE TURQUIE : 1 J _ 
En vertu de !'Article 6 des Statuts du L--------------"' 

••• 
Les réalisations dans le domaine culturel 

Par N. A. KUÇUKA ••• 

Touring et Automobile Olub de Turquie 
reconnu d'utilité publique, les Mein -1 
br-es qualifiés sont priés d'assister à 
l'Assemblée Annuelle qui se tiendra à 
!'Hôtel Tokatlian - dans le sa~on du 
fond - le Same<li 6 Avril à 3 h. et de. 

Londres, 5. - Un a:rand vapeur ~tTO- mer. Les avions de la Roy<d Afr Force . 
Le Parti R '-.. "bl·"';n du Peuple e;it et de minutie qu'ailleurs . Grâce aux . . . . ,__ d 

1 
•t nn p. m. 

Ankara 4 Mars 1940 

/Cours inlormntifs\ 

(E!-ga.ni) 

Obli&ations ·du Tr~r 1938 5 % 
CHEQUE) 

L~S; 

19.95 

19. i6 

ep..w 1- lier bntanruqu., de plus de 10.000 tonnes gu1d"'=•t eux de ces canots vers a co e. I 
une institution qui a marqué d'em - travaux des Cabinets Populairel> ' la le Charl&s Esmait (?) a EtE torpillé par Les occupants de deux autres canots fo- LES CONFERENCES 
preintes profondes la vie politique et possibilité existerait de faire progres - un sous-marin allemand· u navire avait rent recueiliis par le vapeur Machville et UNE CONFERENCE DE M. CEMAc. Londreo 
liOCiaJe de notre peuple. Dans le cour.> ser rapidement ces études, au bout de essay~ d'échapper aa sous-marin en fai - débarqués en Cornouaill,,.. NADIR GU LER 

1 Sterling 
100 Dillano 
100 Franc.. 
100 Lire. 

f t < ' rttl~turC 

"24 
130.19 
~ ti827 
6.ti05 

de notre Histoire , aucune institutio:i. quelques années. Les matériaux se - • to t ··-- . ~' ,... t 
. • . . savants l'i sant route u u e Vl=oç, maJS u a c"' a • LES PERTES HOLLANDAISES Le spirituel caricaturiste M. Cemal 

ou personnalité n'a joué un rôle histo· nuent prets runs1 pour les q · teint par urœ tO!'Pille à la flottaisoa A·1 Nadir G""l d t lect ont 
· · • • · 1 · ti · da ) Le u er on nos e.urs 

New-York 
Pa.ria 
Milan 

rique d'une telle ampleur. trava11lera1ent a etablir es asCepira ~ns moment où les destroyers som survenus à Ams~~ ~'. 5 .J_~A,A. - stee'.11er souvent l'~asion d'apprécier le br1? Genève 
DEUX OEUVRES ADMIRABLES profondes du peuple turc. n ~sl il était en tr in de co-Jler et hollan"""'s R11ust,.,.,.,m, 695 tonnes, qw a- . . . Amsterd&m 

. . . . , . · la son secours, a . "tté hi d à desti ·et la verve, fera auJourd'hu1 6 mars, a 
L'Etat turc et la soc1ete turque d'au· qu'apres qu .on polutrrtéaitt espert erd' son &juipaa:c oe trouvait déjà dans [es ca-, va1

0
'. qwd' A_'.'~taerdnt- er ~'.: unes "vé a~ 21 heures, au Halevi de §ehremini UM BerliII 

100 F. sui.uea 
100 Florina 

~~.2i2j 
((J.1611 

J·ourd'hui sont deux oeuvres admirables naissance dune I ra ure e une ots na on ~"" am n ~" pas am , . . Bruxelles 
• · d" d n · On és 1 b t été conference sur le SUJet suivant : dues au Parti Republicain du Peuple . ~ulture nat10nnles, ignes C' cc nom. u, pétrolier avait été construit il y a port. pr urne que e a eeu 9 cou- . . . 1 Athènes 

100 Reichama.rlt 
100 Belgu 22.oJ 

U.,.17 
1.LlOij 

· · d" b" t él ' !' o t 1 · tur La caricature f1gure-t-elle parmi , Telle la déesse de l'Amour ' née Cela suffit à m iquer corn ien es c deux ans pour le compte de l'Angleterre, c· n a vu un cano' que ques cetn ., ? Sofia 
100 Dri.chm&o 
100 Levai: de l'écume des flots d'azur de la Mé<U- vée la mission du Parti du Peuple. aux chantiers Blohm und Voss de Ham- de saJ.vel.age et une quantité de merchan- les Beau.x-Arts · , . d' Praa 

· r · d. · f · · t rti ·t d la Pour quiconque a eu l occas10n ap • terrannée , le Parti Républicain du. Dans d'autres pays, les partis po tti burg. C'était l'une des plus belles :mités de 'ses qw ais"'en pa e, crot -on, e ré . la f . d d . 
1
, Madrid 

100 Tchécoelov. 

100 P-tae 
100 Zlotia 
100 Pengo. 
100 Leya 

Peuple symbole de la vertu et de la ques disposent bien des institutions s;. le filotre marchande britannique et il a- cargaison du Rijustroom flotter à la dé- P. Cllel' ~etde u esSlll, llexptres-
1 ' · · · isé · 1 · e On ~èr 1 12 membres de l'é- s1on des croquIS e notre exce en co Varsovie Révo'ution naquit des flots de sarg molaires , et nueux automat es • '' V11it accompli plusieurs traversées à desti- nv · -~,.. e que es 

1 
bo t . 

1 
esti Budapest 

. · · d · 1 ·.,.,.,ge ont ré · à se saJ.ver à bord d' a rateur e ami a qu on ne se p'.l 'l;i ;,5 
0.6li& 

qui coula durant la guerro qu'cngen · ·l'on peut dire, au pomt e vue orgam- nation des men. de Chine. qut,..- ussi N , ' . Bucarest 
dra la tempête des passions déchaî . sation, mais celles-ci ont le caractèr ' Le bateau angl.ais Pecific ReJiance -<le un autre canot de sauvetage. se ~s.l lousvifn en! . ~proà uvterodrns l'paF 

,. . · · d l' · t . . moms e pus p a1SJr en en c e>.· Belgrade nées. Pendant des années , sous l 1m - d orgamsmes dependant e armee e 6?oo tonnes_ a ~écoulé par l'ennemi au Trois caboteurs hollandais : le Was~, , d "d' d fé . . t . Yoko'----
100 Dinan 
100 Yens 
100 Cour. S. 

• R.Oti25 
31 3j5 
30.00& 

. , · · à · · , pose es i ees u con renc1er a ce e- ,,..,,.... pulsion de.· ses grands leaders , not« ~ non celm d etablissements pnnc1pe ~arge de la côte oaest de le Grande Bre- r Amazone, le Boekelo furent attaqués a Stockholm 
Parti a fait réaliser ses idéaux p.ar lémocratique. tagne L'équipage de 53 hommes fut sau- coups de mitrailleuse dans [a mer du Nord garL~· tré t b 

1 
t lib T uh~h 

· · · · · J en e es a so umen rc-. oui ... uvvvu l'organe dÙ gouvernement re.pubh - Notre Parti, qm ne peut se compa - vé ayant pu mettre quatre canots à b par des avions allemands. 
1 

~'t t 
1 

b" 100 Roubles 
· . ti d • venre es auw eurs seron es ienvenus. • -cain. D'autre part. avec une methoùr. rer aux organ.sa ans u memc "· . A LA MAISON DU PEUPLE DE 

qu'il institua lui-même, le Parti s'ap · exist:mt dans les a.utres pa~s, et qm LE NOUVEAU SECRETAIRE D'ETAT LA GRANDE PENITENCE EN BEYOGLU 
pliqua à élever le niveau culturel d" possede d9S caracteres orig-maux qui A LA JUSTICE ITALIEN ANGLETERRE Demain jeudi 7 mars 1940, Mlle G<ik 
pays et à pénétrer plus avant dans lui sont propres, qui s'inspire de .Prin- --0-- -<>-- 'dogan fera une causerie, à 18 h. 30, à 
conscience nationale. cipes essentiellement démocratiquel, Rome, 5 - Le Fasciste Antonio TROIS JOURS SANS VIANDE PAR 

1 la Maison du Peuple de Zeyog u sur le LES MESURES APPROPRIEES accomplira son évolution dans le cad"e Putzoli vient d'être nommé sous-secré- SEMAINE 
sujet ci-après 

spécifique et national ~e la Turquie r:i· taire au ministre des Grâces et de la Londres, 5 _ Un décret paru au 
novée. J ...... , j Le Soleil 

Le P. R. P. poursuit une activite 
>ystématique et croissante en vue d',,. 
méliorer la culture générale du pays et 
d'avancer son rang parmi les nation , 
civil;sées , ce , conformément aux six 
principes fondamen!aux auxquels il 
reste invariablement attaché. Pour la 

=wce. .Journal Officieb interdM: pour trois 
jours consécutifs, chaque semaine, la! p 

LES TARl~5 DES AUTOBUS LE CINQUANTENAIRE DE 1·esse 
vente et la consommation des viandes Le nouveau tar•f majoré de la ben- cCAVALERIA RUSTICANA> d élr<logère 
de boeuf, de veau de mouton et e; 

zine, de la motorine et autres carbu - Rome, 6- Le cinquantenaire de la 1 
. • , . chevreau. 

rants est entré en vigueur le 2 mars . prem1ere representation de cCava1ena. d t 
2 

d . t . t ~'t 
t . . Pen an e ces JOurs es m erw ' propagation d'une culture plus vaste t~ Les exploitants d'autobus se son Rusticana> de Mascagru a été célébré . 

1 
ent d 

1 
. d d t do 

-~ · · l M · · alit' f · hl . , • , aussi av e e a vian e e porc e • 
Plus solide les organes du Parti sont ....,resses a a urnc1p e pour aire er, a 1 Opéra Royal, par une represen- teri d p d 

1 ' ' · · ~' 1 . . • la charcu e e tout genre. en ant constitués par les Maisons du Peu pl~ valoir le fait, dans de telles conw • 1 tation de gala à laquelle a assISté la . . . . d"t . 
1 · ·1 1 est • l . "bl R · . . . . d Jour par semaine est mter 1 e aussi -. 

( Suite de la • ème page) 

et les Cabinets Populairts. Ce., i •. sl:tu- tions, 1 ne eur guere pus poSS1 e eme et Imperatnce. Le nurustre e 
1 

t· d 
1 

. d 
Id t· · · d l , . bli f" . , vente et a consomma ion e a vian e tions, créées par le Parti, sont comme 1 e con muer a percevoir es usagers e 1 nstruction Pu que a con ere au de - d 1 d tri d f . d l parceque si les uns doivent penser ~Ur· 

• t if Ils 1 · t t.re b à M . h te ~' ti ti e cheva , es pes, u 01e, e a cer-les temples où se célèbre une foi nou- meme ar · se P a.ignen en ou l ut, ascagru une au ws ne on li t L s r sta ts h•t 1 1 _ tout à la guerre, les autres doivent pen .. 

guerre qui sont désormais, d'une faço" 
ou d'une autre, toutes les ressmrces ÙLS 

nations . Elle ne <listingue même pa~ 
entre belligérants et non-beihgérant,,. 

d l · d · • d h 1 · . • 1 f "li "tati d ve e e c. e e uran , o e s, o velle. e ce que e pnx es p1eces e rec an- et ru a eiqirune es e c1 ons u gou . d t . ser à vivre et à défendre leur économi• · 
. · · • . . . eaux publics e out genre, y coonpr1" 

Tant en ce qui concerne sa v~neb ! ge de leurs v01tnres a aussi augmente. vernement pour sa magnifique ca.mè-
1 

bs . · d · t t et leur essence nationale contre les 
La · · d h • · h · . . . . les c u pnves 01ven respec er scru 

Théâtre de 
la Ville 

SECTION DRAMATIQUQE 
TEPEB~I 

CETTE FEMME 
Section de comédie, IetiklaJ caddeei 

CHACUN A SA PLACE 

LA 

LES ARIS 

FILODRAMMATICA 
On apprendra sans nul doute ave; 

plaisir que les excell.tnts <lilettanti de lJ 
Filodrammatica reprendront très pro · 
chainement la série de leurs reiprésen· 
tations à la «Casa d'Italia• avec un~ 
charmante comé<lie en 3 actes d'Ada.Jlli 
c Felicita Colombo> qui a remporté Je 
plus franc succès sur la scène italien · que pour ce qui est du processus de 

1 
co~1dss1on da oc,liredu.~et 1er :e. Un~ ~es1~hation unpodsante a éU: puleusement ces dispositions. pressions volontaires ou involontaires 

son développement. la Révolution tur- sous a pres1 ence u va -a JO:n , a improVISee en onneur e Masca.gru des belligérants. ne. 
que a engendré une doctrine plus qu ' décidé la constitution d'un comité com- let chaque scène de l'opéra a été longue- Tous les peuples européens doh·er• 1 ----------------"' 
un parti politique. posé, de 2 de ses membres en vue d'é - ment applau<lie. M. ROOSEVELT NE SE PRESENTE- donc s'imposer un régime de guerre. l...e 

Maisons et Cabinets, ce sont là les tu<lier les doléances des intéressés. A l'issue du spectacle une réceptio., RAIT PLUS AUX ELECTIONS régime doit commencer dans la cons· 
foyers et les quartie:!'S généraux où s'é- LA REPARATION DES PONTONS a été offerte par le gouverneur de Ro- PRESIDENTIELLES cience de chacun, avant même que de 
laborent les plans de conquête Ces in~- DU PONT DE KARAKOY me. --0-- s'affirmer dans les limitations néces 

Sahibi ' G. PRIMI 
,,, N~,., vat MUdUrU 

M.ZEKI ALBALA 

fJoholr Oal•t.a. St-Plertt ff' 
J&bulbul titutions n'ont qu'une histoire toute r~·1 La Municipali~ a inscrit un crédit Washington, 5 _ Un article sous 1 ... saires de •l'Etat. 

cente· leur existence est devenue dé. de 1000.000 Ltqs a son budge.t pour LE SENATEUR FEDERZONI AU 1 'Ernest Klindl dan d ----------·----• ...;.----·~---------,.. ' l' t ti t l · · p urne d ey, paru s .. jà une nécessité pour les milieux oül en re en e a reparation permanen- PORTUGAL . . • . . tamm + 
d .. . . . . vel's Journaux amenca.ms, no ell elles prospèrent Afin de pouvoir pro - te es ponts de Karakoy et Gazi. Ce Lisbonne, 5 - Les manifestations 

1 
w--'-· p t od .t 

· . • . . e « =umgton œ ., repl' w un' 
longer leur action jusque dans les vu- montant sera mtegralement affecté · , qw marquent le séJour au Portugal du ti M R lt .. 

t · à 1 • . d , . , • . , conversa on que . ooseve aura1. !ages et de s'y rendre aussi utile quo pour cet e annee, a reparation es PreSldent de l Academ1e d Italie Fedec d h-' d part· d. 
t d t d Karak.. et à 1• . . • • . . eue avec un es c =S u 1 emo -possible, la création des Cabmets Po- pon ans u pon e oy ex- zorn, continuent a etre smvies avec at- ti d laq li 

1 
p .. 

· , h 1 • . . . cra que au cours e ue e e rem-pula1res dans les villages a étl décidee. aussement de a tete de pont du côté tention et sympathie ,par les autontés d t ·t anif té 
1 

d' . d 

1 
. . en aurai m es e eSlr e ne Ainsi, au cours de cette année, 145 Ca- d Galata. et les Journaux. Au cours de la reu - . .__ t 

. , . . pas se represen...,. pour une au re cam-binets populaires et 6 Maisons du PeL LA PRESSE mon solennelle de l'Academie des Sc1en .. d ti 
11 

t .t . ~' . 
. . . 1 . . . pagne preSI en e e e aurai mwque 

pie nouveaux seront crees sur d1ve!·K «HUKUK GAZETESI ces, à laquelle participa aUSSl le Corps 
1
, 

1 
'tair d'Et t d"pa.rte 

· t d · · · L > d. 1 . 1 . . tre d !'Ed ac tue secre e a au e 
pom s u ternto1r~ national. e no:r Nous venons de recevoir le dernier ~P omauque, e rm~ ~ uca ment des affrures étrangères, M. Cor 
bre actuel des Ma1Sons du Peuple e<t . d 1 . . . ~' H k k tion nationale a rerms au senateur Fe- dell H 

11 
~'d t . 

1 
•• 

~ numero e a revue JUnwque u u . . . , , . . u , comme son ca.nw a a "' 
de 319 ; en y ajoutant le cadre nou . a t . N 1 . derzoru les ms1gnes d Acadettmcien d•1 M . BI ch aze es1 . ous re evona au so=a.ire . . . aJSOn an e. 
veau des Cabinets Populair~s. le PJrti 1 •t d . d . !Portugal. Les Académiciens De Olive-cs e u es c1- essous . C • · 
aura la possibilité de répandre avtc La psychologie du livre blanc, par le ra et De ast:ro ont prononce des <lis - LE RETOUR D'ALLEMAGNE DU 
plus de facilité et de fruit, la doctri - Prof. S. A. Dilemre· !cours rendarrt hommage à la nouvelle 
ne révolutionnaire. Il s'e:isuivra au~Bi Le développement des rév· . d Italie. L'hôte a répondu en exaltant l'at COLONEL BOOINI 

1s1ons • r· . ' d d" l d --<>-que, connaissant mieux les besoins et l'économie moder~e, par le Prof. K.En-i 1mte u eve ~ent culturel et ed 
les aspirationt du peuple, l'on se:a gelmann. valeurs de la renaissance actuelle, dans Rome, 5 - Le Duce a r~u le colonel 
mieux à même d'appliquer les mesu - . ' le sens totalitaire corporatif des deux Bodini, chef d'-état-major de la jeu -
rcs appropriées au relèvement natio Un artdéocle du CCodHe P

0
énbeal devant être 

1 

nations, filles de Rome. nesse italienne du >licteur qui lui a fait 
na!. amen ' par · · z y. Le sénateur Federzoni a été reçu é un rapport sur son récent voyage e.1 

L'EVOLUTION TURQUE Comme on le sait, cette publication gaiement par le président de la Répu - Allemagne et sur les épreuves sporti 
En outre, jusqu'ici, le goût et l ~; S(' fait en deux langues: turc et fran - blique et le chef du gouvernement M. ves au.xquelles les jeunes fascistes ont 

tra<litions du peuple, son folklore n'ort çais. Hukuk Gazetisi est en vente chez Salazar avec lequel il a eu un long et participé, obtenant des résultats excel- - On se dirait en été ... 

pas été étudiés avec autant de sérieu tous les libraires. : cor<lial entretien. ! lents. - Oui. Ef fon n'a pas à subir la radio des bateaux du « §itket > ! 

••K~•········································· 
la porte, mon ami. C'est œle. Pourqu•> ques livres. Dans ces oonditions, je me sier. Il aœomplit l'~ation tout entière froid. ·cJI 
avez-vous envoyé q:.ielqU'un à Durba.,, I vois forcé de provoquer de votre part un d'une seule main tendis que de l'autre, - Nous allons procéder à une rs1" li : F~;u1 J .~.T 1-..: e , 11;.1 o .. Ll , M a1 , 

: 11 j: ~ Elberman ? Ce n'était pas nécessaire. Il geste génére-..uc ... et spontané. in menaçait PerJIÎgo de l'automatique. recon'1stitution, dit Simon. Les di!Ulljlll, 

• • : Saint à Londres : 
suffisait d'attendre Fmnk à Southamp - Les deux hommes écoutaient en silenc,,. Lorsque Templar ·eut ficelé Elbennan, que l'on s'est procuré illicitement et Q~ 
ton. Allons, asseyez-vous. Avez-vous soif? Après quelques secondes, Perrigo prit le il se tourna vers Perrigo. l'on d~ire introduire en Angleterre ~ 

- Qui êtes-vous ? demande ~go. pardle. - Où sont les diamants ? muruma -- contrebande doivent être cachés ave<:.!11. 
Simon se toama vers Ellbetman et 90.... - Qae désirez-vous ? ricana-t-il. il. plas grand soin. On ne les met pas sJ , • • 

• I' A H • dsP· rit. - Des diamants. Perrigo eut un rictus et répondit, par- plement dans sa poche. On les coud .
1 • • : J_JBJ8LIE CHARTERIS • : - Esl-ce que vous savez qui je suis, - Qaels diamants ? lant négligemment du coin des lèvres, ~ la doublure d'un vêtement. C'·est ce Q~1 . 

Isidore ? demanda-t-il. La voixc de l'homme avait légerement la manière des gangsters américains : fait Hormer. Attendez ! Pourquoi n'.8~e! 
.Ellberman secoua négativement la tête chevroté en prononçant ces 2 mots. Le - Ils sont là où vous ne les troJ.verez vous pas cou~ la doublare et pris r' : ( Traduit de l'an c- a.e par E. M!CHEL·-TYLJ : 

•••••••••••••••••• i •••••••••••••••••••••••• ••• ~ 

TROISIEME PARTIE 

LE MELANCOLIQUE VOYAGE 

DE L'INSPECTEUR TEAL 

1 

- Chi. On pend les gens trop facile -
ment, dans ce pays. Je liquiderai ma part 
de diamants en Amérique. 

Elberniann haussa !es épaules. ouvrit la 
porte de son b:.ireau el fit deux pas en 
clvent. Perrigo n'en fit qu'wi. Jls s'arrê 
tèren'. ensemble, bouche bée. 

, - Entrez, entrez, mes amis, dit gen 
timent le Saint. 

et passa Je bout de sa lana:ue sur ses l~- Saint frissonna de p!aisir. pas. . pierres ? Si vous avez disposé du te<I' !! 
vres sèohes. - Ceux que vous avez pris à Frank Simon haassa les épaules 1 nécessaire à faire l'échange des vêtell'e<'. 
j Tempiar se leva. Hol'lller ; ceux qui ont été introduits clan- - Nous allons bien voir, dit-il. . vous aurîez pu vous emparer des d•8 cl II 

- Asseyez-vous, insista-t-il. destincment en Angleterre ; ceux qui S0<1t Il considéra attentivement Perrigo. Cet mants. Mais c'était dangereux, n'est· 
1
. 

- p• Il occupait le fauteuil d'Elbermanll et Il força les deJ.x hommes à s'asseoir et en ce moment sur votre noble personne, homme cachait sur lui pour C'ent mille li· pas ? parce que Frank était mort ; )ic' 
fumait une cigare:te. Dans sa main droi- profita de l'occasion poar fouiller Perri-lmon cher Perrigo· VJ'tS de diamants qui n'occUpaient p9s ce que vous vouliez Eviter que la P" ,el 
te il serrait un pistolet. Perrigo comprit go et le débarrasser d'un lourd automati· - Je ne sais de quoi vous parlez. beaucoup de place. It était facile de le découvrit le mobile du cllime· Vous 9 

et ne. bougea pas. Le petit JJ.if semblait que. Puis il se tint debout, Je dos appJ.yé - Non ? Peut-être Isidore est-il au fouiftler, mais le Saint adorait le diffi - donc taé Hormer et... doucement ! . fi 
hypnotisé par l'éclat bleu de l'automati. à la cheminée, jouant avec son arme dont courant. ? cuité. 1 Perrigo s'était levé à demi, mais. '~t· 
que. le canon all<ait de l'un à l'autre des d~ux Le J:rif ne répondit pas, et Simon ho- - Votre veston et votre pantalon n'ap- rassit sous fa menace de l'eutomab~ d' 

- Faites donc comme chez vous, dit complices. cita tristement la tête. pa.rtiennent pas au même complet, dit-il - Vous avez tué Hormer et chaoii 
Templar. Perrigo, voulez-vous f=er la - Je n'ai pas l'intention de vous trom- - Vous gardez le silence prudent dJ. soudain. Il veston avec le cadavre. 
por•e ? CZomment va Frank Honner ? per, dit-il : je suis le Saint. ( IQ attendit conspirateur, dit-il, mais je vais aussi vous Perrigo sursauta. P.;rrigo parut éprouver une sorte 

L'homme, qui repoussait le battant eut que les deux hOmm'<s fussent reven:is de demander de demeurer entièrement neu- - Je parie, ajouta Simon, qa'il en est soulagement. 
un bru~ue sursaut de teneur et regardg !eur surprlse. ) Je suis celui que, dep- 1; 9 tre. de même pour C'e pauvre Frank Hor - J - Je ile sais de 
:e Saint avec une sorte de crainte supers- si longlemps, vous désirez rencontrer. Il Il tira une solide cordelette de la po- mer il. 

01t· 
q :ioi vous pa.rlet' 

titiease. ; ne vous reste qu'à aoœpter la chose dt çhe de son veston ; elle portait à une ex- Il éclata de rire, car le visage d'hom-
- Que savez-vous de Frank ? ricana- gaieté de coeur. Voici : je d~ire prendre trémité un noeud coulant tout prêt. Si - me révélait une s-.irprise terrifiée attes -

. di! JI 
Vous le savez parfmtemeut. tf~ 

Saint, d'une voix douce. Il est troP 
t-i!. ; des vacances et j'iri constaté que mrm mon fit deux pas vers la chaise d'Elber- tant que l~ Saint avait dit vrai. 

1 - Beaucoup de ohoses, répondit Simon compte en banqire n'était pas a1~i t.lev~ man, passa [a cordelette autour des épau- - De quoi s'ag;t-il ? Je ne compt'end! 
avec nonchalance. Fermez donc tout à fllt que je l'avais pensé. Il me mar)que q'.11!1· ~es 11'.i Jait, et !'attacha aolidement au dos· pas, ricana P"'1igo recouvr~nt son sang • 

1 

pour bluffer. Otez ce veston. jl' 

L'homme hésita pendant queJque5ci'' 
condes, pais il obéit, les sourcils {roll 

< l ..,;m ) 


